
Mesdames et messieurs, 

Chers élèves, 

 

Depuis le début de l’année 2020, je commence toujours mes discours en mentionnant la crise sanitaire. 

Depuis le début de l’année 2020, je ne cesse d’annuler les cérémonies de fin de formation, si 

importantes dans le cursus d’un élève de l’ENAP, comme dans le cursus de tout élève d’une grande 

école du service public. Je ne serais pas loin, parfois, de m’assombrir, peinant à voir une issue à la crise. 

Mais tout cela se dissipe bien vite. 

Tout cela se dissipe bien vite car je pense à nos concitoyens qui, eux aussi confrontés à la crise, 

continuent à se battre. Tout cela se dissipe bien vite car vous êtes là, à l’école pour votre formation, 

dans les établissements pour vos stages, apprenant votre métier et participant à l’effort national. On 

ne vous a jamais vu, depuis le début de l’année 2020, baisser les bras. Tout comme vos formateurs, 

depuis 2020, n’ont jamais baissé les bras. Ainsi ensemble, nous encourageant mutuellement, nous 

bravons la tempête, au nom de la mission de justice qui nous est confiée et à laquelle nous nous 

devons.  

« Honneur et discipline », telle est la devise de notre administration. Il est réjouissant de constater que 

ces mots ne sont pas vains, et que vous les incarnez dans votre quotidien. Sans la conscience de 

l’importance de notre tâche, sans la rigueur indispensable à sa mise en œuvre, nous sommes 

condamnés à l’échec. Nombreux mais agissant comme un seul, pour le bien de tous, nous sommes 

forts, efficaces, à notre place, aux côtés de tous ceux qui agissent. 

Je ne sais de quoi sera fait l’avenir. Mais il est important de considérer qu’il se fera avec vous et que 

vous y apporterez votre part. C’est dire à quel point vous êtes importants. Au regard de ce que notre 

école a pu observer, au regard de ce qu’elle connaît de vous, je peux dire que je suis en confiance. 

Vous avez relevé le défi que vous ont imposé des conditions d’apprentissage difficiles. L’Ecole vous en 

est reconnaissante. 

Comme nom de baptême de votre promotion, vous avez choisi un mot, une valeur : l’humilité. Voici la 

définition qu’en donne le dictionnaire : « Sentiment de sa propre insuffisance qui pousse à réprimer 

tout mouvement d'orgueil ». Cette définition est intéressante. Elle utilise deux termes qui de prime 

abord ne sont pas très gratifiants : l’insuffisance et l’orgueil. Pourtant, l’humilité fait signe vers une 

insuffisance consciente, responsable, indiquant que rien de grand, de noble, ne se fait seul. Que 

l’orgueil, trait dominant de notre époque, ne permet pas de voyager très loin et qu’il n’y a aucune 

gloire à ne suivre que ses propres convergences, qui souvent n’invitent à suivre que ses propres 

intérêts. Ainsi vous avez fait le bon choix. L’humilité, ce renoncement à soi, n’est renoncement que 

pour quelque chose de plus grand, et que l’on pourrait appeler « nous ».  

Je vous souhaite le meilleur, pour vous et vos familles. Bonne route. 


